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La nuit finit par tomber sur le complexe de Riyad, les tirs et les cris laissant place 

à un silence assourdissant. La poussière et la fumée retombaient doucement sur ce 

qu’il restait d’un terrible carnage. Et au beau milieu de tout ça… il était là. Non 

plus le monstre, mais l’homme. L’ami qu’elle avait tout fait pour retrouver.

Il avait fallu des mois à Freja Skov pour accomplir la prime de Maximilien  : 

rechercher et intercepter Emre Sarioglu, un ancien membre réputé de l’équipe 

d’intervention d’Overwatch. Pendant tout ce temps, Freja en avait appris bien 

plus qu’elle ne l’aurait souhaité sur son ancien ami : Emre avait quitté Overwatch, 

disparu pendant des années et fini on ne sait comment par travailler pour la Griffe, 

où il était devenu un tueur solitaire et sans pitié. Même à présent, elle ne pouvait 

toujours pas concilier ces informations, et notamment le massacre dont elle venait 

d’être témoin, avec l’image qu’elle gardait d’Emre  : un homme fort, gentil et 

attaché aux règles et protocoles qui les avaient autrefois maintenus en sécurité, 

elle et son équipe.

« Frej ? »
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Son esprit était en ébullition alors qu’Emre tentait de se relever. Même lorsqu’il 

se tint la tête, grimaçant à chaque mouvement, il la regarda avec les mêmes yeux 

qu’elle avait connus dans une autre vie.

« C’est toi ? » Faiblement, il parvint à lui adresser un sourire, comme si rien 

n’avait changé depuis leur dernière conversation. «  Je n’arrive pas à le croire. 

Comment m’as-tu trouvé ? Depuis combien de temps…

— Qu’est-ce qui t’est arrivé ? »

Immédiatement, Emre s’arrêta. «  Hein  ?  » Le ton sec et acerbe de sa voix 

sembla le ramener à la réalité. Clignant des yeux, il finit par regarder autour de 

lui, constatant avec effroi les horreurs qu’il avait commises. « Oh non… Frej, ce 

n’est pas ce que… Je peux t’expli…

— Tu as disparu pendant des années, et c’est comme ça que je te retrouve ? 

En train de voler des données dans un complexe sécurisé, de massacrer tout le 

monde ? Je pensais qu’entendre que tu travaillais pour la Griffe serait la pire chose 

que j’apprendrais à ton sujet, mais j’étais clairement trop optimiste. »

Emre fixa Freja du regard. Il semblait profondément blessé par ses paroles, mais 

elle ne fléchit pas.

« Frej, attends…

— J’ai passé des mois à suivre ta trace. J’ai rencontré… non, j’ai travaillé pour 

des agents de la Griffe dans l’unique but de te retrouver. J’ai refusé de croire 

toutes les choses affreuses qu’ils m’ont dites sur toi. »

Emre leva une main en signe d’apaisement. Il tenta un pas en avant. « Je te 

promets que ce n’est pas ce que tu… »

Freja releva vivement son arbalète vers lui, et il se figea.

« Tu as abandonné Overwatch, tu m’as abandonnée, parce que tu ne pouvais 

pas supporter de compromettre ce en quoi tu croyais. Et maintenant, ça… qu’es-tu 

devenu ?

— Freja ! »

Le cri d’Emre transperça la colère qui embrumait son esprit, captant enfin son 

attention. Soudain, elle put l’observer plus nettement. La fatigue qui pesait sur ses 

épaules. Le désespoir dans ses yeux.

« Écoute-moi, supplia-t-il. S’il te plaît. »

Le tremblement dans sa voix la fit hésiter. Au fond d’elle, elle savait qu’il était 
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vain d’espérer qu’il existe une explication à tout ça, qu’elle puisse quitter cet 

endroit sans perdre son plus vieil ami, peut-être même son seul ami désormais. 

Mais Freja pouvait se targuer de bien connaître sa cible, et cette petite voix dans 

sa tête lui disait que quelque chose lui échappait.

Les yeux d’Emre se radoucirent lorsqu’il comprit l’opportunité que cette pause 

lui offrait. Dans un léger soupir, il parla.

« Lorsque j’ai quitté Overwatch, je pensais pouvoir me rendre plus utile tout 

seul. Je me rappelle t’avoir dit au revoir et m’être demandé si je faisais le bon 

choix. Je me rappelle avoir eu plusieurs opportunités… et l’espoir que j’avais en me 

lançant dans quelque chose de nouveau. Mais après ça, je ne sais pas exactement 

quand, ma mémoire s’est juste… arrêtée.

Tu veux savoir ce qui m’est arrivé ? Comment j’ai fini comme ça ? » Il eut un rire 

sans joie, le regard plaqué au sol. « Moi aussi. C’est comme si j’étais… manipulé, 

forcé à agir sans pitié pour atteindre un objectif que je ne comprends pas. Ça me 

dit de travailler avec la Griffe, d’infiltrer des bases comme celle-ci, peu importe 

le nombre de vies que je dois ôter. Et si j’essaie de résister, ça… prend le contrôle. 

Et je me réveille comme ça. Je ne sais pas ce que c’est ni ce que ça veut. Mais ça 

me transforme en monstre. »

Emre tenta encore une fois de faire un pas vers elle, et cette fois, Freja ne 

broncha pas.

« Je sais que c’est dur de me faire confiance, Frej. J’ai fait des choses que… 

j’aurais préféré ne jamais savoir. Mais je te jure que je dis la vérité. »

Freja fixa intensément Emre, ses yeux reflétant clairement la difficulté qu’elle 

avait à le croire. Ce moment s’étira, tous les deux retenant leur souffle dans 

l’attente de sa réponse. Mais elle finit par céder, toujours crispée d’inquiétude 

alors qu’elle abaissait lentement son arme.

« Altså for helvede da. »

Emre expira. « Je suis désolé, Frej. De te mettre dans cette situation. » Il fit une 

pause, le regard fuyant. « Je ne t’en voudrais pas si tu partais. Ou si tu pensais que 

je ne mérite pas de quitter cet endroit vivant…

— Non, dit-elle rapidement d’une voix plus douce. Non. Il y a une raison pour 

laquelle j’ai tout fait pour te retrouver. Si ne serait-ce qu’une part de toi est 

toujours le Emre que j’ai connu… alors je te crois. »
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Emre faillit parler à nouveau, mais des bruits de pas lointains provenant de 

quelque couloir du complexe les alertèrent tous les deux. Freja grimaça. Elle fit un 

mouvement de tête en direction de l’entrée du complexe.

« Sortons d’ici avant que quelqu’un d’autre ne découvre ce qui s’est passé ici. »

Aux abords de Riyad, à l’est, les rayons du soleil commençaient à pointer par-

dessus l’horizon. Le jet privé fourni à Freja par Maximilien attendait là où elle 

l’avait laissé. Lorsqu’elle en était descendue plus tôt dans la nuit, son estomac 

était noué d’appréhension quant à la façon dont se passeraient les retrouvailles.

Mais elle y revenait désormais avec son vieil ami à ses côtés. Il était différent, il 

avait vécu quelque chose qu’elle n’arrivait pas encore à comprendre, mais une part 

de lui était toujours Emre, celui qu’elle avait cherché en entamant son voyage.

Emre regarda autour de lui avec curiosité. « J’ai l’impression de connaître cet 

endroit. Où est-ce qu’on est ? »

Freja secoua la tête. « Tu… tu ne sais vraiment pas ? »

Un sourire amer pointa sur ses lèvres. «  Non. Je ne sais plus grand-chose, 

maintenant.

— On est à Riyad. »

Emre se décomposa. « Je me suis réveillé à Lima il y a quelques jours. Et avant 

ça, j’étais à Osaka. Et maintenant, je me retrouve ici, et je me souviens à peine 

de quoi que ce soit.

—  Eh bien, quoi que tu te rappelles, c’est toujours plus que n’importe qui 

d’autre. De ce que j’ai entendu, ça fait longtemps que tu as disparu des radars.

— Pourquoi est-ce que tu es venue me chercher, alors ? » demanda Emre alors 

qu’ils approchaient de l’appareil.

Freja fouilla dans la sacoche accrochée à sa taille. Elle en sortit l’avis de prime 

que Max lui avait donné et le tendit à Emre.

« Ce sont tes patrons qui m’envoient. On dirait que la Griffe a des projets pour 

toi. »

Emre parcourut l’avis de prime. Lorsque ses yeux arrivèrent à la récompense, 

ils s’écarquillèrent.
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« Vay be. Ça fait un sacré paquet d’argent. Pas étonnant que tu sois venue me 

chercher. »

Malgré tout ce qu’elle avait vu et tout ce qu’elle avait dû accepter ces dernières 

heures, Freja ne put retenir un petit rire.

« Vu tout ce que j’ai dû faire pour te retrouver, je vais demander le double à 

Max. »

Emre sourit. «  S’il a tellement besoin de moi au point de faire appel à tes 

services, franchement, demande-lui le triple.  » Son sourire faiblit légèrement. 

« Mais… je suis content que tu sois venue. Ça fait des années que je n’ai pas parlé 

à quelqu’un en qui j’ai confiance, et encore moins à une amie. »

Le cœur de Freja se serra à ces mots. Elle réalisa à quel point elle avait été 

isolée tout ce temps, et comme elle aussi ressentait la même chose. Toutes ces 

années passées à ne jamais pouvoir baisser sa garde.

« Oui. C’est normal »

Un bref silence s’installa entre eux. Emre hésita, comme s’il avait du mal à 

formuler des mots qu’il ne pouvait pas dire. « Qu’est-ce qu’il se passera une fois 

que tu m’auras livré à Max, du coup ? »

Même après tout ce temps passé loin l’un de l’autre, Freja le comprenait 

toujours aussi bien. Sa question ne concernait pas ce qu’il adviendrait de lui, mais 

d’elle.

Elle soupira, pesant soigneusement ses mots pour lui dire ce qui lui semblait 

être une évidence.

« Eh bien… Je me suis dit que je pourrais rester avec toi. »

Sa réponse sembla prendre Emre de court.

« Tu ferais ça ? demanda-t-il. Même si ça veut dire… travailler avec la Griffe ? »

Freja haussa les épaules. « Je ne partage pas vraiment les objectifs de la Griffe, 

mais si c’est ce qu’il faut, je ferai avec. » Son regard rencontra le sien, et elle 

se souvint des nombreuses fois où ils avaient eu ce genre de discussions avant les 

missions. « Tu m’as toujours soutenue quand on travaillait ensemble. C’est normal 

de te rendre la pareille. Je veux t’aider, Emre. »

Il sourit sincèrement, soulagé.

« Merci, Frej. Tu es peut-être la seule personne qui en est capable. »






